
J. B. LIVERNOIS.

limités, l'importance de son établissement, il

n'ait rendu des services réels par son art. La

liste considérable des monuments historiques,

dont il n'existait que de rares copies exposées

à se perdre ou à être détruites, et qu'il a tirée

de l'ôubli et mise à la portée de tout le monde,

en est la meilleure preuve. Il suffit de nom-

nier la précieuse collection des anciennes vues

de Québec, prises après le siège de 1759, et

qui offrent une si intéressante physionomie de

notre vihle à cette époque ; celle de tous les

Evêques du Canada, sans compter une foule

d'anciens portraits , extrêmement rares, de

vieux mafluscrits et d'anciennes cartes géo-

graphiques d'une valeur inappy4ciable.

Le zèle éclairé de notre habile photographe

pour la conservation de ces reliques du passé
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